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L’arrestation dans Pointe-St-Charles 
 

La même chose aurait pu se produire  
si les policiers avaient été des hommes 

 
MONTRÉAL, le mercredi 27 juin 2007 - La Fraternité des policiers et des policières de 
Montréal estime qu’absolument rien ne permet de croire que l’individu qui s’en est pris à 
deux policières, hier, dans Pointe-St-Charles, n’aurait pas fait exactement la même 
chose si les intervenants avaient été des hommes. 
 
« À chaque année, des individus tentent de résister à leurs arrestations et le sexe des 
policiers n’y change absolument rien, affirme le président de la Fraternité, Yves 
Francoeur. Depuis plus de vingt-cinq ans, nous travaillons avec des femmes et nous 
pouvons témoigner de leur efficacité, en toutes circonstances, et l’incident d’hier n’y 
changera rien. Les femmes sont aussi bien formées que les hommes, elles ont réussi le 
même processus d’embauche et le fait qu’elles patrouillent ensemble n’a aucune espèce 
d’incidence sur la sécurité publique à Montréal », conclut-il. 
 
La Fraternité n’émettra pas de commentaires sur les circonstances de l’événement lui-
même, une enquête étant actuellement en cours. 
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